
ÉVECQUEMONT • GAILLON-SUR-MONTCIENT • HARDRICOURT • JUZIERS • MEULAN-EN-YVELINES 
MÉZY-SUR-SEINE • TESSANCOURT-SUR-AUBETTE • VAUX-SUR-SEINE

FÉVRIER 2018 
N° 558

ÉVECQUEMONT • GAILLON-SUR-MONTCIENT • HARDRICOURT • JUZIERS • MEULAN-EN-YVELINES - MÉZY-SUR-SEINE • TESSANCOURT-SUR-AUBETTE • VAUX-SUR-SEINE

Éditorial

MENSUEL CHRÉTIEN 
D’INFORMATION 
DISTRIBUÉ
DANS LES COMMUNES  
DU SECTEUR RIVE-DROITE

23, côte St-Nicolas  
78250 Meulan-en-Yvelines 
01 34 74 01 09 
echosmeulan@orange.fr
www.echosdemeulan.fr 

Échos de Meulan •558•FÉVRIER 2018

8
Venez visiter notre site 
echosdemeulan.fr 

Suivez
  le guide
Actualité •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  2
 • Hier, Aujourd’hui...    …Demain 
 •  1924 : les premières olympiades...

Association & vie locale  •  •  3&4
 • A.A.P.P.M.A. de l’Aubette
 •  Le duo « So Piano voce » se produit...
 Calendrier
 •  Au fil d’Ariane - Genèse de la 

maquette du rond-point de l’Europe
 •  Ingénieur Pour École,...

 En parlant avec… (suite)

 En bref…

Solidarité  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  5
 •  La micro-folie des Mureaux...
 •  Foyer de migrants de Mézy
 •  Et si on parlait de solidarité.....
 •  Handi Val de Seine

Vie du secteur pastoral  •  •  •  •  •  6
 Calendrier des messes
 • Dix ans de sacerdoce...
 • Mercredi des Cendres...
 • Prière de Carême

Chercheurs de Dieu  •  •  •  •  •  •  •  •  7
 • Si tous les gars du monde
 • Le pape François nous parle…
 • Dévoilement

Et pour finir  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  8
 Dates à retenir

DU 14 FÉVRIER  
(MESSE DES CENDRES)  
AU 1ER AVRIL (PÂQUES)

Messes des Cendres :
 • 17 h : KT (Meulan et Triel), à Triel,

 • 21 h : Meulan.

Carême

Vaux
DON DU SANG 
Espace Marcelle-Cuche :

u  Vendredi 16 février 
de 15 h à 19 h

QUELQUES ANIMATIONS À VAUX 
Cinéma à l’Espace Marcelle-Cuche :

u  21 février  
- 10 h, Les Aristochats,
- 14 h, Comme des bêtes,
- 17 h, Le livre de la jungle.

u  28 février  
- 10 h, Dumbo,
- 14 h, Tous en scène.

Meulan
MEULAN VEXIN SEINE 
ATHLÉTISME 
Notre association Meulan Vexin Seine 
organise le trail de la Montcient 

u  le samedi 17 mars 
à Oinville-sur-Montcient.
Depuis quelques semaines, les 
membres de notre section running 
sillonnent les nombreux sentiers 
du Parc Régional du Vexin afin de 
proposer aux marcheurs, traileurs 
des parcours atypiques et de toute 
beauté. Grâce à la collaboration des 
communes de Jambville, Oinville, 
Seraincourt, Frémainville, Lainville, 
Montalet-le-Bois, Brueil, Sailly, Juziers 
et Mézy et à nos repérages, nous 
sommes en mesure de proposer une 
organisation de qualité et ce, dans un 
cadre magnifique.

Alors venez nous retrouver pour 
parcourir les sentiers, chemins ou 
découvrir les ruelles des petits villages 
du Parc Régional du Vexin.
Pour que ce samedi soit sportif et 
familial, nous intégrons aux trois 
parcours du trail (12, 24 et 35 km), une 
virée marche nordique chronométrée 
et deux courses jeunes !

Toutes les informations sur http://
traildelamontcient.com
Les inscriptions individuelles et 
par équipe sont ouvertes : http://
traildelamontcient.com/inscription/

LES ECHOS RECHERCHENT 
DEUX DISTRIBUTEURS
Vous appréciez notre journal ? 
Alors pourquoi ne pas nous aider 
dans sa distribution ?  
Nous recherchons actuellement 
deux distributeurs ou distributrices 
pour :

uVaux
•  chemin des clos du début à Rue 

du Port, chemin Barbaroux, 
chemin de la Mécanique,

• chemin des Hauts Vals.
 
Si vous souhaitez participer 
bénévolement à la vie de notre 
journal, appelez Martine Mourier 
au 01 30 99 64 43.

Par avance, nous vous remercions.

   À noter
   • Prochaines parutions des Échos 
    •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •   8 mars & 12 avril
  • Dates limites de remise des articles  
    •  •  •  •  •  •  •  •  •  •12 février & 12 mars 
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En parlant avec…
 Claire Martineau  
 et Jocelyne Enjalbert,  
 ancienne et nouvelle présidentes  
du Lions Club de Meulan-Les Mureaux

Le 23 juin dernier, Claire Martineau  
a été remplacée à la présidence du Lions Club  
de Meulan-Les Mureaux par Jocelyne Enjalbert.  
Nous vous proposons aujourd’hui  
de faire plus ample connaissance avec  
cette association qui, au niveau international, 
vient de fêter ses cent ans !

28 000 membres. L’an passé, ils ont 
collecté environ 16 000 000 d’euros 
et donné plus de 1 400 000 heures de 
bénévolat. 
Notre club n’est pas en reste et cet 
anniversaire a été fêté le 4 novembre 
dernier au cours d’une soirée au profit 

de l’hôpital de Meulan. 
Sur notre blason : la fusée Ariane et le 
pont de Meulan.
Justement, parlez nous un peu du 
Lions Club de Meulan-Les Mureaux ?
CM : oui il est temps de vous 
le présenter. Le Lions Club de 
Meulan-Les Mureaux, association 
loi 1901, a été créé en 1971. Depuis 
1975, notre club est jumelé avec 
celui d’Annweiler-am-Trifels en 

Allemagne, ce qui nous permet de 
développer des actions sociales 
communes au bénéfice de la 
jeunesse hors France et Allemagne. 
Nous avons d’ailleurs reçu plusieurs 
récompenses internationales. 
JE : il existe des règles de 
fonctionnement qui sont communes 
à tous les clubs du monde, mais 
adaptées à chaque club. Il faut donc 
savoir que même si nous faisons 
partie du Lions Club international, 
nous sommes totalement autonomes 
dans nos décisions d’actions  

Bonjour Mesdames, merci de recevoir 
Les Échos de Meulan, commençons 
par une question simple, qu’est-ce que 
le Lions Club ? 
JE (Jocelyne Enjalbert) : le Lions 
Club est ce qu’on appelle « Un club 
service » qui réunit des hommes  
et des femmes, tous bénévoles 
qui s’engagent pour mener des 
actions d’intérêt général. Notre 
devise « Nous servons » signifie 
que nous nous mettons au service 
de ceux qui en ont le plus besoin, 
nous sommes donc très sollicités. 
Malheureusement, les gens nous 
connaissent mal ; ils ont souvent 
une image négative de notre 
association et pensent que nous 
sommes des « bourgeois qui se 
réunissent pour manger et qui font 
ces nombreuses actions pour se 
donner bonne conscience ». C’est 
une image totalement fausse et nous 
sommes heureuses, Claire Martineau 
et moi-même, de vous recevoir afin 
de montrer le vrai visage de notre 
association.
Si nous commencions par un peu 
d’histoire, comment est né le Lions 
Club ?
CM (Claire Martineau) : en 1917, 
Melvin Jones, un homme d’affaires 
de Chicago de 38  ans, propose 
aux membres de son club 
d’entreprises locales de dépasser 
leurs considérations purement 
professionnelles pour s’engager 
en faveur de l’amélioration de leur 
communauté et du monde en 
général. Il reçoit leur approbation 
et ce nouveau groupe prend le nom 

d’ « Association des Lions Clubs ». 
Une constitution, des statuts, des 
objectifs et un code de conduite 
sont approuvés. Ce n’est qu’après 
la seconde guerre mondiale que le 
lionisme s’implante en France, d’abord 
à Paris puis dans l’ensemble de 
l’hexagone.
Quelle est l’origine de son nom  : 
Lions Club ? 
CM : le lion a été choisi pour les 
qualités qu’il évoque. Depuis toujours, 
il est le symbole du courage, de la 
force, de l’activité et de la loyauté. 
Cette dernière qualité, la loyauté, 
a une signification profonde 
et particulière pour tous les Lions 
(c’est ainsi que l’on appelle les 
membres du Lions Club), la loyauté 
à travers les siècles et dans toutes 
les cultures, anciennes et modernes. 
C’est la Loyauté aussi envers un 
ami, un principe, un devoir ou une 
responsabilité. Notre emblème 
représente bien ces valeurs. 
Une association universelle…
Une lettre L dorée est 
placée dans un cercle, la 
bordure comporte deux 
profils de lions tournés vers 
l’extérieur : celui de gauche âgé 
représente l’expérience et celui 
de droite jeune, l’avenir. Tous deux 
symbolisent à la fois la fierté de leur 
héritage et la confiance en l’avenir.
Les mots Lions et International 
précisent l’universalité de notre 
association.
La lettre L qui veut dire liberté figure 
sur nos insignes ; elle reste  
notre valeur initiale et internationale 

et est le ciment, avec l’amitié, 
qui permet à des hommes et 
des femmes de bonne volonté 
de travailler ensemble au mieux-être 
de leurs semblables, sans distinction 
de race, de religion, de politique. Ce 
devoir de service anime tous les Lions 
du monde.
JE : cent ans ont passé depuis que 
Melvin Jones a créé ce qui allait 
devenir la plus grande organisation 
mondiale de services dans le but 
d’améliorer la vie des personnes 
les plus démunies. Cette promesse, 
« aider les autres », faite à Chicago 
en 1917, il nous appartient de la faire 
perdurer au-delà de notre propre 
engagement.
J’ai bien noté que le Lions Club avait été 
créé il y a cent ans. Je suppose que vous 
avez fêté cet anniversaire ?
JE : effectivement partout dans le 
monde, depuis le 7 juin, date exacte 
de la création, des événements ont été 

organisés pour commémorer 
ce centième anniversaire. 
À cette occasion, il nous 
semble aussi important 
de mieux nous faire 
connaître et de diffuser 
cette idée que « remplir sa 

vie en faisant quelque chose 
pour quelqu’un d’autre » s’est étendue 
sous les couleurs du lionisme. Nous 
sommes la première ONG reconnue 
par un jury du Financial Times pour 
sa transparence financière et la 
qualité de ses actions. Nous sommes 
1 350 000 membres dans 212 pays ou 
territoires répartis dans 46 000 clubs. 
En France, 1 230 clubs regroupent 

Le Carême, une chance 
pour notre temps ?

Récemment, je suis tombé sur une publicité pour un 
best-seller : « Calme et attentif comme une grenouille, 

le premier livre de méditation pour les enfants ». Et voici 
quelques jours, une affiche dans le métro vantait « Petit 
BamBou, 1re application de méditation ». À 
croire que dans l’agitation de notre monde, 
petits et grands, nous aurions besoin de 
temps, de calme et de silence.
Les magazines, les livres et les émissions 
nous parlent régulièrement de « détox », 
de régime… Et j’entendais l’autre jour à la 
radio l’idée originale de proposer un jour 
ou deux par semaine, dans les cantines, des 
repas exclusivement végétariens, avec des conséquences 
positives pour la planète. Il faut croire qu’entre malbouffe, 
obésité et écologie, nous sommes appelés à repenser notre 
alimentation, à vivre une véritable conversion dans nos 
habitudes alimentaires.
On peut se réjouir de voir différentes initiatives de solidarité 
fleurir dans notre pays. Pensons au Téléthon, aux Pièces 
Jaunes, aux Restos du Cœur et à tant d’autres, dont certaines 
plus discrètes. Comme l’a écrit Jean-Jacques Goldman, « 
c’est pas vraiment ma faute si y’en a qui ont faim, mais ça 
le deviendrait, si on n’y change rien ». Il faut croire que nous 

sommes appelés à changer quelque chose dans ce monde 
pour qu’il soit plus juste, et ce changement ne se fera pas 
sans nous…
C’est marrant parce que, chaque année, pour se préparer à 
Pâques, les chrétiens mettent leurs pas dans ceux de Jésus, 
partant quarante jours avec lui au désert. Pour changer 
certaines habitudes, pour redécouvrir ce qui est essentiel et 
oublier ou mettre en sourdine ce qui est accessoire, voire 

nocif. Et le programme est assez simple. 
Prière. Jeûne. Aumône.
La prière, c’est entre autre la conviction 
qu’au plus profond de chacun d’entre nous, 
dans le silence et la paix, résonne la voix 
d’un Autre qui nous connaît mieux que 
nous-mêmes.
Le jeûne, c’est un des moyens de vérifier 
sa liberté : je ne suis pas dépendant de mon 

plat préféré, je peux m’en passer – mais ça peut être de mes 
cigarettes, de mon smartphone ou de l’alcool ! Se cache ici la 
conviction que nous sommes des êtres libres, l’inverse d’un 
animal qui ne fonctionnerait qu’à l’instinct.
L’aumône, c’est un moyen d’être attentif à l’autre, aux 
besoins de ceux que je côtoie. Le pain au chocolat auquel 
je renonce un jour de jeûne, pourquoi ne pas l’offrir à une 
personne qui me demande de l’argent parce qu’elle a faim ?
Le Carême commence cette année le 14 février : et si on es-
sayait ce programme révolutionnaire ? ;
 LAURENT CHANON, DIACRE

Hardricourt
LES FESTIVES 
D’HARDRICOURT 
organisent le 

u10 mars  
à la salle polyvalente  
une soirée 80’s :  
ce sera une soirée 
« discothèque ».

Ouverture des portes 21 h,  
entrée 2 €, bar sur place, 
ambiance 80’s, rock, new-wave, 
que des tubes, look années 
quatre-vingt bienvenu !
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…demain Hier  
aujourd’hui…

LA NAISSANCE DES J.O. D’HIVER
La demande de Jeux spécifiques 
hivernaux s’est exprimée très tôt, juste 
avant la rénovation des Jeux Olympiques 
par le baron Pierre de Coubertin. En 1921, 
devant l’engouement pour les sports 
d’hiver, deux représentants français du 
CIO, le comte Clary et le marquis de 
Polignac, ont eu l’idée d’organiser des 
Jeux Olympiques d’hiver, idée approuvée 
par l’ensemble des autres membres 
du CIO. Mais les pays scandinaves s’y 
opposent, craignant une concurrence 
avec les Jeux nordiques très populaires 
qu’ils organisent déjà en Suède. Leur 
première édition eut lieu en 1901, puis tous 
les quatre ans jusqu’en 1913. Interrompus 
par la première guerre mondiale, ils furent 
encore organisés en 1922 et 1926 avant de 
disparaître au profit des J.O. d’hiver. C’est 
en 1924 que fut organisée la « semaine 
des sports d’hiver » à Chamonix. Cette 
manifestation deviendra, à postériori, 
les premiers Jeux Olympiques d’hiver 
officiels par décision du CIO en 1925. 
Auparavant, des épreuves sur glace 
(patinage artistique, hockey) avaient déjà 
été disputées en 1908 et 1920 aux Jeux 
d’été de Londres et d’Anvers.

CHAMONIX  
ET LES PREMIERS JEUX
Ils se déroulèrent du 
24  janvier au 5 février 
et furent suivis par vingt 
mille spectateurs. Deux 
cent cinquante-huit 
athlètes (dont treize 
femmes) représentaient 
seize nat ions.  Neuf 
disciplines composaient 
ces jeux : saut à ski, ski 
de fond, bobsleigh, curling, combiné 
nordique, hockey sur glace, patinage 
artistique, de vitesse et patrouille 
militaire, ancêtre du biathlon avec trente 
kilomètres en ski de fond et tir à balles 
sur cible à deux cent cinquante mètres. 
Au terme de ces douze jours, la France se 
classera neuvième avec trois médailles 
de bronze. La première place reviendra à 
la Norvège avec dix-sept médailles pour 
seize athlètes. Les performances de ce 
pays le placent toujours en tête des 
nations aux J.O. d’hiver avec un total, 
après Sotchi en 2014, de trois cent trente 
et une médailles dont cent quarante-huit 
en or.

ÉVOLUTION
Peu à peu le nombre des participants 
(pays et sportifs) augmente, leur 
origine géographique se diversifie et 
c’est ainsi qu’en 2006 à Turin, lors de 
la 20e édition, plus de deux mille cinq 
cents sportifs de tous les continents 
sont de la fête. De 1924 à 1936, les J.O. 
d’hiver et d’été étaient organisés la 
même année dans le même pays. En 
1948, après la pause de la seconde 
guerre, ils avaient toujours lieu à la 
même période mais dans des pays 
différents. Les Jeux d’Albertville en 
1992 furent les derniers à se dérouler 
la même année que ceux d’été. Le CIO 
décida à cette date de placer les J.O. 
d’hiver en alternance sur les années 
paires d’un cycle de quatre ans et c’est 
ainsi que les 17e Jeux de Lillehammer 
en Norvège eurent lieu en 1994.
Depuis leur création, de nouvelles 
épreuves sont apparues comme le ski 
acrobatique, le snowboard, le skeleton 
(descente en bobsleigh dans un cou-
loir de glace très étroit)…

QUELQUES CHAMPIONS
Chaque olympiade nous apporte son 
lot de champions. Sont inscrits dans 
nos mémoires : Sonia Henie, patineuse 
norvégienne médaillée d’or en 1928, 
1932 et 1936, Tony Sailer, skieur 
autrichien avec trois titres à Cortina 
en 1956, Bjorn Dachlie, skieur de fond 
norvégien avec huit titres olympiques 
sur un total de douze médailles entre 
1992 et 1998…
Et pour la France, parmi nos grands 
champions  : Alain Calmat, médaille 
d’argent en patinage artistique à 
Innsbruck en 1964, les sœurs Christine 
et Marielle Goitschel avec trois titres 
olympiques en slalom en 1964 et 1968, 
Jean Claude Killy, triple champion à 
Grenoble en 1968… Plus près de nous, 
le biathlète Martin Fourcade, double 
champion aux Jeux de Sotchi et 
prochain porte-drapeau…

LES JEUX DE 2018
T r o i s i è m e  v i l l e 
asiatique à organiser 
les Jeux, Pyeong 
Chang accueillera 
donc vingt-deux 
nations pour ces 
XXIIIe olympiades à 
compter de ce vendredi et jusqu’au 25 
février. Avec huit heures de décalage 
horaire, ayons pitié des inconditionnels 
qui désirent suivre les retransmissions 
en direct. Ils ne pourront même pas 
se rattraper pour les prochains Jeux 
puisqu’ils se dérouleront à Pékin en 2022. 
Bravo et bonne chance à tous ces 
athlètes qui ne rentreront pas tous avec 
une médaille, mais l’essentiel n’est-il pas 
de participer ! ;

Geneviève Forget

AU PETIT PALAIS, UNE 
EXPOSITION SUR L’ART  
DU PASTEL - DE DEGAS À 
REDON
Si le XVIIIe siècle a été le siècle par 
excellence du pastel, le XIXe, après 
une brève éclipse l’a remis  
à l’honneur à partir de 1840.  
Le Petit Palais expose cent vingt 
œuvres tirées de ses collections, 
parmi lesquelles on peut découvrir 
les fleurons de l’exposition avec 
des œuvres de Berthe Morisot, 
Auguste Renoir, Paul Gauguin, 
Marie Cassatt, Edgar Degas mais 
aussi d’Odilon Redon  
ou James Tissot, Victor Prouvé… 
L’exposition permettra aussi 
d’initier les visiteurs à la 
technique du pastel. Jusqu’au 
8 avril au Petit Palais.

PADRE PIO 
Le Vatican a annoncé  
à la mi-décembre que 
le pape François se rendra le 
17 mars à Pietrelcina et San 
Giovanni Rotondo (sud de l’Italie)  
pour célébrer le cinquantenaire  
de la mort de Saint Padre Pio  
et les centenaires de l’apparition  
des stigmates à ce saint très vénéré 
en Italie. Le pape se rendra d’abord 
à Pietrelcina pour se recueillir 
dans la chapelle et rencontrer  
les fidèles du diocèse de Bénévent  
puis à San Giovanni Rotondo  
où il visitera un hôpital pour  
les enfants atteints du cancer 
avant de célébrer la messe devant  
le sanctuaire du saint italien.

LE CENTRE POMPIDOU
Le Centre Pompidou a signé, 
en fin d’année 2017, un accord 
avec la région de Bruxelles  
pour créer dans la capitale 
belge, un musée consacré à l’art 
moderne et contemporain.  
Ce nouvel espace qui devrait 
ouvrir en 2020, occupera sur 
30 000 m² un magnifique 
bâtiment art déco qui abrite 
depuis le milieu  
des années 1930, un garage 
Citroën. Le Centre Pompidou 
mettra une partie  
de ses collections (cent vingt 
mille pièces dont seules 10 % sont 
présentées au public)  
à la disposition de ce futur pôle 
culturel intitulé « Kanal-Centre 
Pompidou » et collaborera  
à sa programmation. Le coût 
des travaux est évalué à cent 
cinquante millions d’euros.

L’ÉMISSION « LE JOUR  
DU SEIGNEUR » VA FÊTER 
SON 70E ANNIVERSAIRE
Lancée par le père dominicain 
Raymond Pichard, la première 
messe télévisée en direct fut 
la messe de minuit de Noël 
1948 à Notre-Dame de Paris. 
C’est François Mitterrand, 
alors jeune secrétaire d’État 
à l’information, qui donna le feu 
vert à une diffusion chaque 
dimanche.
Le Jour du Seigneur reste 
aujourd’hui la plus ancienne 
émission télévisée non seulement 
de France mais aussi d’Europe  
et peut-être du monde.  
Soixante-dix ans après, l’émission 
demeure composée de trois 
parties dont une messe célébrée 
en direct. Le frère Philippe Jaillot 
est le producteur actuel  
du « Jour du Seigneur ».

L’AUTRE SAINTE-CHAPELLE 
La Sainte-Chapelle du château de 
Vincennes (Val-de-Marne) n’est 
certes pas aussi prestigieuse ni 
aussi connue que celle de l’île de 
la Cité, mais elle mérite bien une 
visite. Cette église commencée en 
1379 ne s’achèvera qu’en 1552. 
Elle a été terminée par Henri II, fils 
de François 1er et a connu bien des 
vicissitudes. Très endommagée à 
la Révolution puis par la tempête 
de 1999 qui a causé de gros dégâts 
nécessitant une vaste campagne 
de restauration engagée en 2002 et 
qui vient de s’achever. Les travaux 
ont commencé à l’intérieur, la 
belle pierre blanche de l’édifice, 
son décor sobre et élégant, ont été 
remis en valeur. Après la chute 
d’une gargouille, tous les extérieurs 
ont été restaurés ainsi que les 
vitraux historiques du chœur 
« considérés comme les plus beaux de la 
Renaissance ». Ils émerveillent Pierre 
Alain Parot, le maître verrier qui 
a dirigé leur restauration « on est 
vraiment à l’apogée de l’art du vitrail… 
On trouve même des grisailles peintes 
sur les deux faces pour donner un effet 
de profondeur ».
Château de Vincennes, 1 avenue 
de Paris, Vincennes (94). Rens : 
01 48 08 31 20.

BORSALINO
ce célèbre chapelier italien dont le 
« fedora » a été porté par les plus 
grandes stars et mis à l’honneur par 
Alain Delon et Jean-Paul Belmondo 
dans le film Borsalino, a été déclaré 
en décembre en situation de faillite 
par le tribunal d’Alexandrie (nord 
de l’Italie), lequel a nommé deux 
administrateurs judiciaires pour 
tenter de redresser l’entreprise qui 
fête cette année ses cent soixante 
ans d’existence et qui emploie cent 
vingt personnes. 

ROME - LA VILLA BONAPARTE 
accueille l’ambassade de France 
près du Saint-Siège. La plus 
ancienne de nos ambassades a 
beaucoup pérégriné d’un palais 
à l’autre, du palais Colonna, au 
palais Taverna en passant par le 
palais Primoli, avant que Vladimir 
d’Ormesson ne l’installe le 15 mars 
1950 à la villa Bonaparte. Elle vient 
de se refaire une beauté : le toit a été 
entièrement refait, les sculptures 
ont été nettoyées au scalpel, 
la crasse accumulée enlevée au 
pulvérisateur. La villa a ainsi 
retrouvé son élégance et même sa 
couleur d’origine « carnation » entre 
le rose et l’ocre alors qu’elle tirait 
jusqu’ici sur l’orange.

UNE SAUTERELLE  
DANS UN TABLEAU
La directrice du Musée Nelson-
Atkins de Kansas City (Missouri) 
a découvert en étudiant au 
microscope le tableau « Les Oliviers » 
peint par Vincent Van Gogh en 1889, 
une sauterelle. Elle était cachée 
dans le coin inférieur gauche de 
l’œuvre depuis cent vingt-huit ans. 
Cette trouvaille peut s’expliquer 
par l’habitude qu’avait l’artiste 
de peindre en extérieur où le vent 
faisait souvent voler insectes, 
poussière et brins d’herbe.

INAUGURATION À MOSCOU 
DU « MUR DU CHAGRIN »
En cette année du 100e anniversaire 
de la révolution de 1917, le président 
russe Vladimir Poutine et le 
patriarche Kirill ont inauguré le 
lundi 30 octobre 2017 « Le Mur du 
chagrin ». Ce mémorial national 
élevé en hommage aux treize 
millions de victimes des répressions 
politiques se dresse désormais 
dans le centre de Moscou. C’est un 
haut relief monumental en bronze 
d’où se détachent des centaines 
de silhouettes humaines et ces 
mots « Souviens-toi » gravés en 
diverses langues. Les participants 
à la cérémonie ont insisté sur la 
nécessité pour la société russe de 
se réconcilier. Vladimir Poutine a 
déclaré « accepter notre histoire telle 
qu’elle est avec ses victimes et ses 
pages tragiques. Le passé terrible ne 
peut pas être effacé de la mémoire 
nationale ».

Affiche de Chamonix 1924 jeux Olympiques 
d’hiver, produite à 5000 exemplaires.  
(25 janvier - 5 février 1924)

Le tremplin olympique du Mont-Blanc - Chamonix 1924.
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Alpensia Ski Jumping Stadium - PyeongChang 2018.

1924 : les premières olympiades d’hiver

Parck 
Olympique - 
Gangneung



Association & vie locale

ÉVECQUEMONT  • GAILLON-SUR-MONTCIENT  • HARDRICOURT  • JUZIERS  • MEULAN-EN-YVELINES - MÉZY-SUR-SEINE  • TESSANCOURT-SUR-AUBETTE  • VAUX-SUR-SEINE Échos de Meulan  •558 •FÉVRIER 2018 3

Re
sp

on
sa

bl
e 

de
 p

ag
e 

: G
hi

sl
ai

ne
 D

en
is

ot
 - 

ec
ho

sm
eu

la
n@

or
an

ge
.fr

Re
sp

on
sa

bl
es

 d
e 

pa
ge

 : 
Y

ve
s 

M
ar

et
he

u,
 F

ra
nç

oi
se

 P
et

it 
- e

ch
os

m
eu

la
n@

or
an

ge
.fr

La société de pêche « L’Aubette de 
Tessancourt », Association agréée 
de Pêche et de Protection du Milieu 

Aquatique, vous informe que l’ouverture 
de la pêche à la truite dans le département 
des Yvelines aura lieu en principe le deu-
xième week-end du mois de mars (fixée 
par arrêté préfectoral).
Vous disposez d’un parcours au bord de 
la rivière l’Aubette, du Moulin d’Orzeau 
au CD 43 et de deux étangs à l’entrée du 
village, en limite de Meulan.
Dans la rivière, vous pêcherez essen-
tiellement de la truite et un peu de 
poissons blancs ; dans l’étang amont  : 
truites, carpes et quelques brochets et 
dans l’étang aval uniquement du poisson 
blanc : carpes, gardons qui se pêchent 
toute l’année. 
Les cartes de pêche, qui depuis cette 
année sont établies par l’association de 
pêche via Internet, sont aux tarifs annuels 
suivants : personne majeure 148  €, 
personne mineure (moins de 18 ans) 60 €. 
Pour les personnes pratiquant la pêche 
pour la première fois dans les Yvelines, 
la carte découverte enfant est à 30 € et 
pour les femmes à 62 €. 
Pour information, notre association 
créée le 20 mars 1974 a pour vocation 
de détenir et de gérer les droits de pêche 
de loisirs mais également de surveiller et 

A.A.P.P.M.A. de l’Aubette

de protéger les milieux aquatiques. Elle 
contribue également à rempoissonner 
tous les ans  : entre 300 et 350 kg de 
truites et prochainement 15 kg de tanches 
et de gardons. 
Nous effectuons aussi cinq demi-journées 
d’entretien de la rivière et des étangs. 
Deux animations ont lieu chaque année :
•  une après-midi d’initiation pour les 

jeunes, en juin, conjointement avec la 
caisse des écoles.

•  un concours de pêche pour les jeunes, le 
samedi matin de la fête du village.

En 2017, nous avons enregistré l’arrivée 
de quelques pêcheurs dont celle de 
J.P. Jade, maintenant notre garde-pêche 
particulier assermenté (06 75 18 26 81), 
qui a la tâche de contrôler les pêcheurs 
et la qualité de l’eau.
Si vous souhaitez vous joindre à nous 
pour vous détendre, vous apaiser tout en 

taquinant le poisson dans un 
cadre agréable et ambiance 
cordiale, n’hésitez pas à nous 
contacter, vous serez les 
bienvenus.
Voici nos coordonnées :
Bernard Charton (trésorier),  
Sente des Vachères 
78250 Tessancourt : 
01 34 92 78 70,
Louis Béziat (président),  
17 Vieille Route de Meulan  
78250 Tessancourt : 
01 34 74 45 63. ;

Yves Maretheu

JUZIERS
ALIZARINE
Le vernissage  
de l’exposition a eu lieu  
le 3 novembre 2017, dans la salle  
du Bourg à Juziers en présence  
de Michel Vialay, député des 
Yvelines et de Cécile Dumoulin, 
conseillère départementale, qui 
étaient satisfaits du niveau des 
toiles et des sculptures des artistes.
Nous avons rendu un hommage 
sincère à notre regretté ami Pierre, 
très agréable, gai, attentionné 
peintre et sculpteur, qui nous a 
quittés subitement le 1er septembre 
2017 et pour lequel nous aurons 
toujours une pensée !
L’association Alizarine avait 
invité les sculpteurs de l’Atelier 
de Gargenville qui présentaient 
des œuvres en pierre sculptée, de 
sujets différents, nus, animaux, 
objets de décoration ; les peintres 
de Juziers proposaient des toiles 
de méthodes diverses : huile, 
aquarelle, pastel etc.
et la décoration florale réalisée  
par Mme Ounsamone Satsuko.
Des prix ont été donnés :
•  prix de la municipalité 

à Evelyne Poulain (aquarelle), 
•  prix de l’A.F.J. à Annick Valencia 

(huile),
•  prix public à Annick Valencia 

(huile).

L’exposition fut appréciée par sa 
qualité au regard des visiteurs qui 
en faisaient souvent la remarque.
Être reconnu fait plaisir, encourage 
les exposants à continuer et créer 
d’autres œuvres.
Pour finir, dans une ambiance 
chaleureuse, la dégustation 
attendue qui, comme d’habitude, 
était conviviale. ;

Josette Smitt

ETINSEL

EtinSEL est un SEL (Système 
ou Service d’Echange Local). 
Il rassemble une communauté 
de personnes intéressées par 
des échanges de services ponctuels, 
savoir-faire, objets et tout ce qu’il 
pourrait être utile d’échanger. 
Hervé aide au déménagement 
de Marie-Laure, qui donne une 
tente à Elidia, qui aide à nettoyer 
le jardin de Nalie, qui héberge 
quatre personnes pour Fabiola, 
qui organise un atelier cuisine 
auquel participe Silvia, qui prête 
des verrines à Hervé et Marie offre 
un panier de prunes à Laurent qui 
intervient avec Hubert pour aider 
Isabelle à nettoyer sa cave.
Le SEL a été créé en 2015 à 
Hardricourt. Trente-neuf membres 
et cent transactions plus tard, 
il rejoint l’ASCOM à Mézy avec 
l’objectif de s’étendre aux portes 
du Vexin.
Toutes les personnes souhaitant 
participer à l’aventure, fournir 
ou bénéficier de services, sont les 
bienvenues.
Contact Joëlle Dewitte : 
dewittejoelle@aol.com,  
06 83 85 83 47 - Laurent Genier : 
laurent.genier@gmail.com,  
06 60 54 40 82.

 calendrier
 À MEULAN-EN-YVELINES
Vendredi  9 février, 14 h,  
bergerie- ferme du paradis, 
conférence  « palladio entre tradition  
et modernité (1508-1580) »   
par Christine Darmagnac, 
conférencière diplômée de l’école  
du Louvre, en partenariat  
avec l’université Camille Corot  - tout 
public -  
durée une heure et demie – gratuit - 
réservation conseillée 01 30 90 41 41.

Samedi  10 février, 15 h 30, 
bibliothèque multimedi@ - 
domaine Berson - concerts  
et spectacles, théâtre autour  
de Jean Tardieu, en partenariat 
avec le théâtre de ponctuation.

Mardi 13 février, 14 h,  cinéma 
Frédéric  Dard - Les Mureaux, 
ciné spécial seniors « Petit paysan »  
d’Hubert Charuel -  tarif 3,50 € - 
réservation au CCAS 01 30 90 41 20.

Mercredi 14 février, 
• visite-conférence  musée d’histoire 
de la médecine de Paris - université 
Paris-Descartes tarif  Meulanais : 
29 € - tarif extérieur : 33 € -  départ 
Meulan Paradis : 12 h 15 - départ 
parvis mairie : 12  h 30 - réservation 
au 01 30 90 41 41.

• 14 h 30 bergerie - ferme du Paradis, 
dans le cadre du festival Odyssées 
en Yvelines,  « L’oiseau migrateur », 
texte et composition graphique/
dessin, Hervé Walbecq, mise en 
scène, Dorian Rossel - dès 6 ans  - 
durée 50 min - gratuit  -réservation 
conseillée  01 30 90 41 41 .  Festival 
conçu par le théâtre de Sartrouville 
et des Yvelines-CDN, en partenariat 
avec le Conseil départemental  
des Yvelines, avec l’aide du ministère 
de la Culture et de la Communication 
– DRAC Ile-de-France.

Vendredi 16 février, 20 h 30, caves 
- domaine Berson – conférence  
« La  physique dans la cuisine » par  
Mohammed Bencheikh , docteur 
en physique, Université de Lille, 
ingénieur informatique  
pour Thales groupe, en partenariat 
avec l’Université Camille Corot  - 
Tout public  - durée une heure 
et demie – gratuit - réservation 
conseillée 01 30 90 41 41.

Jeudi 22 février 14 h -17h,  
domaine Berson, goûters culturels 
spécial seniors les 4e jeudis du mois 
- gratuit  - réservation au CCAS 
01 30 90 41 20.

Jusqu’ au samedi 31 mars, 
aux horaires d’ouverture 
de la bibliothèque multimédi@, 
espace d’expositions - 
domaine Berson, exposition 
numérique digital  par Natacha 
Couvelaire -  entrée libre.

Samedi  3 mars de  20 h 30 à minuit ;  
caves - domaine Berson,  jazz à la 
cave, Diavoletto  par un  trio de jazz 
composé de Philippe Delisle, Nicolas 
Bazin et Gauthier Matherat - petite 
restauration sur place  - tout public 
- gratuit.

Jeudi 8 mars,  14 h, bergerie - ferme 
du paradis, conférence « Mai 68 » par 
Julie Pagis, chercheuse, CNRS-EHESS,  
en partenariat avec l’université 
Camille Corot  - tout public - durée 
une heure et demie - gratuit - 
réservation conseillée 01 30 90 41 41.

Samedi 10 mars 20 h, caves - 
domaine Berson, concert classique 
«  L’âme éternelle du violon »  
par Clémentine et Stéphane Rullière 
et  de l’ensemble Collegium Musicum 
de Versailles -  tout public - TP 15 € 
- TR 10 € - gratuit  pour les moins de 
12 ans - durée une heure et demie - 
réservation conseillée 01 30 90 41 41.

LA FÊTE  
DE LA CHOUCROUTE 
À MEULAN 

La fête de la choucroute 
organisée en Ile-de-France par la 
confédération de la charcuterie 
avec la participation de la société 
Dipsa, fournisseur en produits frais 
pour les professionnels  
des métiers de bouche, a fait  
une heureuse gagnante à Meulan. 
Ce jeu organisé par tirage au sort 
proposait de gagner des croisières 
sur le Rhin, invitations à la soirée 
de la choucroute et des bouteilles 
de Riesling.
Une des clientes (au centre sur 
la photo) de la charcuterie Henry 
qui participait à la fête de la 
choucroute a gagné une croisière 
sur le Rhin pour deux personnes 
d’une valeur de 1 200 €. La remise 
du bon de voyage a été organisée 
le 10 janvier dernier à la 
charcuterie Henry en présence 
d’un représentant la société Dipsa 
(à droite sur la photo).
Cette opération sera renouvelée 
au mois d’octobre 2018 chez votre 
artisan charcutier. ;       Michèle Maretheu

Prenez un pianiste peu 
c lass ique (Phil ippe 
DelIsle), ajoutez une 

chanteuse lyrique (Sarah 
Nardon) et vous voilà pour ce 
quatrième Café musical de 
la saison devant un duo pas 
comme les autres ! En tandem, le 
temps d’une trop courte soirée, 
« So Piano Voce » vous invitera 
dans son univers où se côtoient 
chant, instrument – le piano – 
et poésie. Les poèmes de Paul 
Verlaine et de Robert Desnos 
se mêlent à des harmonies 
venues de tous horizons sur des 
compositions de Philippe Delisle 
(en réalité chanteur, pianiste, 
poète, ami), et s’associent aux 
tonalités de compositeurs tels que Astor 
Piazzolla ou encore George Gershwin. Un 
beau voyage pour vos yeux et pour vos 
oreilles...).
Un duo attachant et singulier que vous 
aurez la chance de retrouver à l’EMCR, le 
vendredi 9 mars, à 20 h 30.

Pensez surtout à réserver car les places 
sont en nombre limité. Contactez vite 
Laurence Jurine au 06 72 96 22 82. 
Tarifs : 7 € (adultes) - 5 € (enfants de plus 
de 6 ans) - gratuit pour les plus petits.
EMCR, 39 rue des Ruisselets, 
78820 Juziers. ; 

Le duo « So Piano voce » 
se produit à l’École de musique 
et de chant des Ruisselets

CÉRÉMONIES DES VŒUX  
DANS NOS COMMUNES

À l’heure où nous mettons  
sous presse, toutes  
les cérémonies de vœux  
n’ont pas encore eu lieu. 

Nous publierons donc 
l’ensemble de ces comptes-
rendus le mois prochain. 
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En bref…
MEULAN :  
UN NOUVEAU POINT 
DE COVOITURAGE
Le service de covoiturage 
« Covoit’ici », mis en place il y a 
quelque temps dans notre secteur, 
s’étend : une halte est maintenant 
en place à Meulan, place du 
Vexin. Elle permettra de rejoindre 
les bourgades du Vexin, en 
particulier Oinville-sur-Montcient 
et Seraincourt. Le principe est très 
simple, les passagers saisissent 
leur destination sur une borne à la 
halte, celle-ci est alors affichée sur 
le tableau lumineux qui alerte les 
conducteurs…

AVALANCHE 
D’ANIMATIONS  
À MEULAN
Pendant quelques jours au moment 
des fêtes de Noël, la place Brigitte 
Gros à Meulan a connu une 
agitation inhabituelle ; comme 
les autres années, la municipalité 
avait installé le fameux manège qui 
plaît tant aux enfants ainsi qu’un 
superbe trampoline géant qui a 
permis de nombreuses voltiges et, 
pour la première fois, une patinoire. 
Les jeunes Meulanais ont ainsi pu 
s’initier aux joies du patinage et… 
des premières chutes ! En plus, en 
collaboration avec l’association 
des commerçants de Meulan 
(l’ACAM), une « chasse au trésor » a 
été organisée le samedi précédant 
Noël ; elle a conduit une ribambelle 
de gamins dans les rues de Meulan.

LES CONTES 
REVISITÉS À VAUX !
Il y avait beaucoup de monde 
dans la salle de l’Espace Marcelle-
Cuche de Vaux en cet après-midi 
de dimanche pour applaudir 
les comédiens de la compagnie 
« L’instant avant l’aube » qui 
proposaient un « tour des contes 
en 55 minutes chrono », un titre 
accrocheur qui promettait 
beaucoup. Les spectateurs  n’ont 
pas été déçus, cette « révision » 
des contes de notre enfance a tenu 
toutes ses promesses et chacun, 
petits et grands, a pu apprécier  
le talent créatif des acteurs.  
Enfin, après le bon chocolat chaud 
qui attendait les spectateurs, 
l’après-midi s’est terminé en beauté 
par un splendide feu d’artifice 
organisé par la municipalité ! ; 

En parlant avec…
 Claire Martineau  
 et Jocelyne Enjalbert,  
 ancienne et nouvelle présidentes  
du Lions Club de Meulan-Les Mureaux

Bonjour Alice, pouvez-vous nous 
expliquer quel est le rôle d’un IPE ?
Je suis employée par ArianeGroup 
et détachée à l’Éducation nationale, 
à l’académie de Versailles. Mon rôle 
est avant tout de faire le lien entre 
l’École avec un grand E et l’Entreprise 
avec un grand E aussi. Côté école, je 
touche toutes celles qui dépendent 
de l’Éducation nationale (primaire, 
collège, lycée, jusqu’à bac + 2). 
J’interviens dans les écoles pour 
parler des activités des entreprises 
industrielles et de la variété des 
métiers que l’on y trouve.
À quelles occasions intervenez-vous ?
J’interviens lors de manifestations 
locales comme les forums sur 
l’orientation ou nationales comme 
la semaine de l’industrie, de 
l’espace. Par exemple, je coordonne 
les interventions des salariés 
d’ArianeGroup dans les écoles à 
l’occasion de la semaine de l’espace. 
Je travaille d’ailleurs souvent en 
partenariat avec des associations 
comme Ingénieurs et Scientifiques de 
France, C génial, Elles Bougent, …
Vous n’êtes donc pas directement 
sollicitée pour des interventions ?
Si, bien sûr, mais ce ne sont pas 
des interventions ponctuelles ; 
les enseignants me sollicitent pour 
intervenir dans le cadre de projets 
qu’ils ont montés, par exemple sur 
l’espace ; l’idéal pour moi est de définir 
ce projet avec eux en fin d’année 

Bonjour, c’est moi, la maquette, qui vous parle. Vous 
me connaissez sûrement tous, je suis la maquette de 
lanceur tout nouvellement installée sur le rond-point 

de l’Europe, à l’entrée des Mureaux. Les Échos de Meulan 
avaient annoncé en janvier que vous en sauriez plus sur mon 
implantation dans la ville spatiale des Mureaux. Alors, je vais 
vous raconter mon histoire.
Il était une fois un industriel des Mureaux spécialisé dans 
la maîtrise d’œuvre de grands programmes spatiaux et 
stratégiques tel ARIANE 5, ArianeGroup - qui ne s’appelait 
pas comme ça à l’époque, mais c’est une autre histoire - et une 
municipalité, celle de la même ville, Les Mureaux, soucieuse 
de montrer une image méconnue de la ville, à savoir son 
patrimoine industriel, aéronautique et spatial depuis plus 
de cent ans. Ajoutez à cela la même envie de créer des liens 
entre le monde de l’école et celui des entreprises de la région, 
c’est ainsi qu’est né le projet de réalisation d’une maquette de 
lanceur associant un certain nombre de ces collaborateurs. 
Le projet de construction du lanceur a d’ailleurs été baptisé 
ALycE car il correspond au travail en commun d’Apprentis, 
d’étudiants et de Lycéens encadrés par leurs enseignants 
avec Entreprises et mairie.
Pour arriver à ce que je voie le jour - ma gestation a quand 
même duré quatre ans ! - il fallait, outre la bonne volonté 
de tous les intervenants, des entreprises partenaires et 
une bonne fée dotée d’une baguette magique et surtout 
de toutes les qualités de chef de projet : c’est donc Alice 
Anglaret, Ingénieure Pour l’École employée par ArianeGroup 
et détachée au rectorat de Versailles, qui a pris les choses 
en main, coordonnant tous les acteurs contribuant à ma 
naissance.
Maintenant, regardez-moi bien, vous 
voyez ma ligne élégante  ? Savez-
vous que, pour arriver à construire ma 
structure de près de 12 m de haut, il a 
fallu assembler plus de 800 pièces 
(1 321 perçages et 475 taraudages) ! 
C’est la section Génie mécanique et 
Productique de l’IUT de Mantes-la-Jolie 
qui a fait ma conception, à partir, en tout 
premier lieu, des barreaux d’aluminium 
fournis par ArianeGroup pour construire 
mon squelette. Il fallait définir aussi ma 
taille, mon inclinaison, ... Mais c’est quand 
on est passé à la réalisation que les 
vraies difficultés ont commencé ; c’est 
l’AFORP (Centre de Formation Industriel 
et Technologique de Mantes-la-Ville) 
qui s’est chargé d’usiner les pièces, les 
assembler et les souder. Il a bien fallu de 
temps en temps aussi faire adapter mes 
plans en fonction des pièces récupérées ! 
Et les délais à tenir étaient beaucoup 
trop courts et l’AFORP a dû appeler à 
l’aide d’autres établissements scolaires 
comme J. Jaurès d’Argenteuil et aussi 
des entreprises locales : l’entreprise 
STOCKMAN et MPI Sablage.
Une fois assemblée, j’étais un peu tris-
tounette avec ma robe alu. Un peu de 
sablage et un bon coup de peinture 
blanche dans les ateliers d’ArianeGroup 
et j’étais prête ! Ah non, j’allais oublier 
ma protection contre la foudre, élément 
indispensable !

Mais bien sûr, comme tout bon lanceur qui se respecte, je ne 
suis rien sans les installations au sol. Là, ce sont les étudiants 
du lycée Lavoisier de Porcheville qui ont conçu et réalisé les 
fondations (je pèse quand même près de 800 kg !), le socle 
en béton et l’interface avec le lanceur, s’appuyant sur les 
compétences, l’expertise et les fournitures de Unibeton – 
Heidelberg Cementi group – pour le béton et de Iton Seine – 
groupe Riva Acier - qui a fourni les cages d’armatures coulées 
dans le socle.
Enfin, dernière petite touche, l’éclairage a été conçu, réalisé 
et installé par les jeunes du lycée Vaucanson aux Mureaux en 
collaboration avec les responsables de l’éclairage de la ville et 
avec les fournitures (quatre spots d’éclairage) et l’expertise 
de la société Comatelec.
À l’heure où cet article paraîtra, j’aurai été baptisée 
officiellement lors d’une cérémonie réunissant tous ceux qui 
ont participé à ce projet :
• les deux initiateurs : ArianeGroup et la mairie des Mureaux,
•  l’équipe des espaces verts et les services techniques de la 

ville des Mureaux qui ont été très sollicités en particulier 
pour tout ce qui était transport et stockage de mes pièces

•  les étudiants et lycéens qui ont participé au projet et 
qui ont pu appréhender les applications concrètes des 
enseignements théoriques,

•  leurs enseignants pour qui ce n’était pas toujours évident 
de concilier le programme officiel et la gestion d’un projet, 
nécessitant parfois de gros investissements en temps,

•  les industriels qui ont, soit participé bénévolement, soit fait 
des efforts financiers en contribuant au projet.

Née grâce à la mise en commun de toutes les spécialités 
nécessaires, à la volonté d’y arriver et à l’investissement 

de tous, je remercie tous les acteurs du 
projet ALycE qui peuvent être fiers de 
ma réalisation. ;

(PROPOS RECUEILLIS  
PAR VÉRONIQUE SCHWEBLIN)

scolaire pour pouvoir le mettre en 
place à la rentrée.
Pouvez-vous nous dire en quoi a 
consisté votre activité sur ALycE ?
Il y avait tout d’abord une activité de 
chef de projet « classique », dont un 
des enjeux de ce projet, et non des 
moindres, était d’aider les participants 
qui ne se connaissaient pas et ne 
parlaient pas le même langage à se 
comprendre. Ensuite, dans la ligne 
directe de mes activités, j’ai voulu 
que les jeunes appréhendent le mieux 
possible les métiers industriels. Par 
exemple, les participants au montage 
des tronçons ont visité le hall peinture 
du site d’ArianeGroup. Ou encore, ceux 
de la structure ont eu une visite de la 
tour Eiffel pilotée par le responsable de 
la maintenance de la tour qui a exposé 
les problématiques de prise aux vents, 
peinture anticorrosion… J’ai essayé 
le plus possible de développer 
des sous-projets que les jeunes 
puissent gérer à leur niveau sur 
une année scolaire. Par exemple, pour 
le montage final, les jeunes de l’AFORP 
en BTS ATI (Assistant Technique 
d’Ingénieur) ont écrit le processus de 
montage avec les procédures incluant 
les vérifications d’alignement de façon 
à ne pas monter une tour de Pise.
Merci, Alice, pour ces informations et 
pour les ponts que vous construisez 
entre jeunes et entreprises. ;

(PROPOS RECUEILLIS  
PAR VÉRONIQUE SCHWEBLIN)

Ingénieur Pour Ecole, qu’est-ce que c’est ?
Pour répondre à cette question, nous avons interrogé Alice Anglaret, 
Ingénieure Pour Ecole (IPE), chef du projet ALycE.

Au fil d’Ariane - Genèse de la maquette  
du rond-point de l’Europe

et de projets. Nous sommes 
aussi amenés à travailler avec 
les municipalités, avec lesquelles nous 
entretenons d’excellentes relations.
Chaque club possède un bureau 
composé d’un président, d’un trésorier, 
d’un secrétaire, d’un protocole et 
d’un conseil d’administration de neuf 
membres, tous élus pour un an. Nous 
avons des commissions qui travaillent 
sur les œuvres sociales et culturelles ; 
elles ont chacune un responsable 
dont le mandat est renouvelable 
d’une année sur l’autre. Notre fanion 
représente nos deux communes : 
une fusée Ariane et un satellite pour 
les Mureaux et le pont pour Meulan ; 
il symbolise ainsi le lien entre les deux 
communes et leurs habitants.
Le rôle de président est très 
important. C’est un manager, 
un responsable, parfois un arbitre 
et un confident. Nous sommes 
actuellement dix-neuf membres ; 
d’ailleurs nous recrutons, si certains 
lecteurs sont intéressés… et nous 
nous réunissons le 1er et 3e mercredi 
de chaque mois.
Nos actions sont nombreuses 
et diversifiées, elles concernent 
principalement trois secteurs : 
la santé, la jeunesse et le patrimoine 
culturel et sportif. Afin d’être plus 
efficace, des associations ont 
été créées au niveau national : 
d’abord dans le domaine médical, 
Medico Lions Clubs De France, 
le Centre du Glaucome et enfin 
Lions Alzheimer ; pour la jeunesse, 
Centres internationaux francophones, 
Fédération des Leos (ce sont les 
jeunes Lions) Clubs de France, 
vacances plein air et Lions Sports 
Action et enfin dans le domaine 
culturel, association des Donneurs de 
Voix, le Patrimoine culturel des Lions 
Clubs de France.
Et au niveau local, quelles sont vos 
actions ?
CM : comme à l’échelle nationale, 
elles sont très variées. Ainsi l’année 
dernière, nous avons financé pour 
l’hôpital de Meulan-Les Mureaux 
un local comprenant une cuisine 
entièrement équipée pour les familles 
de patients en fin de vie ; cela leur 
permet de ne pas être séparées en 
ces moments si difficiles. Nous avons 
aussi permis à plus d’une trentaine 
d’enfants de partir en vacances ; ils 
ont ainsi pu sortir de leur quotidien 
et découvrir de nouveaux horizons. 
Des enfants en rupture scolaire ont pu 
aussi suivre des cours de musique et 
théâtre et ainsi entrevoir avec plaisir 
une activité qui leur était jusqu’à 
maintenant inconnue. Quel plaisir de 
voir le sourire revenir sur leurs visages 
ainsi que sur ceux de leurs parents 
qui les découvrent sous un nouveau 
jour. Enfin la collecte de la banque 
alimentaire a permis cette année 
de recueillir près de trois tonnes 
de marchandises ; nous remercions 
à cette occasion nos partenaires 
de Verneuil-sur-Seine, les magasins 
Auchan.
Des tulipes contre le cancer !
Comment financez-vous toutes ces 
actions ? 
JE : l’action phare de notre club 
reste la vente de tulipes que nous 
menons depuis de nombreuses 
années. Le principe est le suivant : 
nous achetons des bulbes 
de tulipes et nous les plantons dans 
un champ gracieusement prêté 
par un agriculteur. Nos bénévoles 
les cueillent ensuite et enfin elles 
sont vendues dans différents points. 

Un grand merci au Supermarché 
Casino d’Hardricourt, aux Marchés 
Frais (l’Entrepôt) des Mureaux 
et d’Orgeval pour nous avoir permis 
de vendre ces fleurs. 
Cette action est destinée 
à financer la lutte contre le cancer. 
Nous essayons aussi d’innover et, 
cette année, nous avons organisé 
en octobre un salon des vins 
à la ferme du Paradis de Meulan 
« Vins en Seine ». Quatre 
œnologues ont proposé des vins 
de différents cépages et surtout 
dans une gamme de prix tout à fait 
compétitifs et ont donné des conseils 
pour orienter les achats en fonction 
des goûts et des attentes. 
Avant de nous quitter, pouvez-vous 
nous dire pourquoi et comment vous 
avez intégré le Lions Club ?
CM :  mon mari et moi avons tenu 
pendant vingt ans un commerce que 
beaucoup connaissent, Le Narval à 
Hardricourt ; j’ai été souvent sollicitée 
par des amis pour participer aux 
actions du Lions, mais n’avais guère 
de temps. Aussi lorsque j’ai pris ma 
retraite, il n’a pas fallu longtemps pour 
que j’intègre l’équipe, avec l’envie 
d’aider et de servir.
JE : de mon côté, travaillant à l’hôpital 
de Meulan-Les Mureaux en tant 
que chef de projet en informatique, 
c’est lorsque mes enfants ont quitté 
la maison que je me suis lancée 
dans l’aventure du Lions, avec comme 
Claire, l’idée de venir en aide aux 
plus démunis. Je continue aussi mon 
travail de formatrice en informatique ; 
il me permet de rester en contact avec 
le monde actif. 
Vous allez être présidente pendant un 
an ; quelles vont être les grandes lignes 
de vos actions ?
JE : j’envisage avant tout de multiplier 
les contacts et pour cela d’utiliser 
davantage tous les outils qui sont 
aujourd’hui à notre disposition : 
Facebook, mail, WhatsApp, Dropbox, 
etc. D’autre part, afin de lutter contre 
l’illettrisme qui est à la base de 
beaucoup d’inégalités, nous avons 
aussi prévu de favoriser l’implantation 
sur notre secteur de ce que l’on 
appelle les « boîtes à livres ».
Voilà effectivement un beau pro-
gramme, on est bien loin de l’image sté-
réotypée que vous évoquiez au début 
de l’entretien. 
JE/CM : vos propos nous font plaisir. 
Vous savez, pour devenir Lion, il faut 
juste être capable de donner un peu 
de son temps, c’est tout !
Alors que faire si l’on veut mieux vous 
connaître ? 
Vous pouvez nous suivre  
sur notre page Facebook Lions 
Club de Meulan-Les Mureaux. 
Si vous avez envie de nous rejoindre, 
vous pouvez aussi nous contacter 
par mail lionsmlm@gmail.com 
ou par téléphone au 07 83 93 10 37.
Et comment faire si on veut devenir 
Lions comme vous dites ?
C’est aussi très simple. On assiste 
à une réunion, puis à une autre etc.  
Et si cela vous convient, vous devenez 
alors Lion.
Merci beaucoup Mesdames Enjalbert 
et Martineau pour toutes ces 
précisions ; nos lecteurs connaissent 
maintenant un peu mieux le Lions 
Club. Nous vous souhaitons beaucoup 
de courage et vous disons bravo 
pour votre générosité et le temps que 
vous donnez pour les autres.;

(PROPOS RECUEILLIS  
PAR JANNICK DENOUËL)
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Handi Val de Seine
À l’occasion 
de notre numéro 
consacré 

à la solidarité nous avons choisi de 
vous parler d’Handi Val de Seine 
qui se compose d’un syndicat 
intercommunal et d’une association 
de gestion. Mais avant de vous 
les présenter, voici un résumé 
du texte d’accueil de son président 
Hubert François-Dainville (1).

« FRATERNITÉ, ÉCOUTE ET RESPECT : 
voilà le message que nous voulons vivre, 
partager et transmettre pour l’année 
nouvelle.
Fraternité : c’est l’engagement d’Handi 
Val de Seine au service des plus fragiles 
de notre société
Écoute des enfants accueillis, des 
résidents, des travailleurs et de leurs 
familles pour ajuster nos réponses à leurs 
besoins et à leurs désirs.
Respect de l’autre et de sa dignité quelles 
que soient ses limites.
C’est avoir l’audace de croire que nous 
avons toujours quelque chose à recevoir 
des autres ! »

LE SYNDICAT INTERCOMMUNAL : 
c’est un établissement public de 
coopération intercommunale (EPCI) et plus 
précisément un syndicat intercommunal 
à vocation unique (SIVU). Il a été créé en 
1969. Il compte aujourd’hui trente-trois 
communes adhérentes (dernière en date : 
Gargenville) pour une population totale 
de 184 656 habitants, animé par une 
assemblée d’hommes et de femmes élus, 
issus de différentes communes ayant un 
même et seul objectif : servir la cause du 
handicap.

L’ASSOCIATION DE GESTION :  
l’association régie par la loi de 1901 
est créée en 1972, elle a pour but de 
gérer les établissements édifiés par 
le Syndicat Intercommunal en vue 
d’assurer la prévention, la rééducation, 
l’éducation générale et préprofessionnelle, 
l’hébergement, l’emploi de personnes 
dont le handicap reconnu exige 
le recours à des techniques non 
exclusivement pédagogiques. Elle gère 
14 établissements (2). Le dernier en date, 
la plateforme de services d’Épône, a 
été inauguré le 13 décembre 2017. Cette 
plateforme regroupe trois services :
•  SAVS - service d’accompagnement à la 

vie sociale- quatre-vingts places, 
•  le SAMSAH - service d’accompagnement 

médico-social pour adulte handicapé, 
orienté vers le handicap psychique- 
trente places, 

•  le CAJ service - centre d’accueil de jour 
destiné à des personnes handicapées 
avec un handicap mental quelle que soit 
leur déficience - vingt places.

Pour conclure je rependrais une des 
phrases du président : « Les valeurs fortes 
qui nous unissent avec les autres : familles, 
élus, administrateurs, professionnels de 
l’association et du syndicat, nous animent 
et nous encouragent afin d’amener la 
personne porteuse de handicap à devenir 
actrice de son projet de vie. » ;
 Yves Maretheu 
(sources : site Internet et communiqué de presse)
(1) Site internet : www.handivaldeseine.org
(2) Site internet : http://agehvs.org/category/nos-
etablissements

Foyer de migrants de Mézy
LE CHU DE MÉZY 
(Centre d’hébergement d’urgence) installé 
au 17 rue Berthe Morisot, est rattaché à 
l’Association nationale « Aurore » créée 
en 1874 pour répondre aux besoins des 
orphelins de la Commune (insurrection 
parisienne de 1871). Le CHU héberge 
actuellement cent dix migrants répartis 
dans trente-deux studios.
Dès leur arrivée à Mézy, ces hommes qui 
viennent du Soudan, des pays limitrophes 
ou d’Afghanistan, sont pris en charge par 
l’association qui monte intégralement 
leur dossier de demandeur d’asile 
jusqu’à sa présentation à la préfecture. 
En outre, elle leur assure le logement, la 
nourriture, les vêtements, les transports, 
un accompagnement social… La durée de  
leur séjour peut être très variable entre 
quinze jours et deux ans. Les hébergés ont 
l’obligation d’un service de ménage dans 
les parties communes, de l’entretien de 
leurs chambres et sont fortement incités 
à une participation aux activités.

UNE ÉQUIPE DE QUINZE SALARIÉS 
sous l’autorité de Xavier Renoul, chef 
de service, assure sept jours sur sept et 
vingt-quatre heures sur vingt-quatre, non 
seulement une présence et le quotidien de 
l’établissement mais en plus l’animation 
du Centre. Ils sont aidés par une vingtaine 
de bénévoles. Ensemble, ils assurent 
des activités d’éducation populaire dont 
des cours de français et une initiation à 
l’informatique. Ils ont créé des ateliers 
de menuiserie, de réparation de vélos, 
de prévention de la santé et d’insertion 

ainsi que de jardinage au printemps et en 
été pour entretenir le jardin. Ils animent 
également des séances hebdomadaires 
de course à pied et de foot les mardis 
et jeudis. D’ailleurs, un jeune réfugié 
soudanais, résidant au foyer, a brillamment 
remporté, dans la catégorie junior, le 
Chocotrail d’Hardricourt en décembre 
dernier. Pourtant désavantagé car équipé 
de chaussures de jogging mal adaptées 
au terrain très gras, Ahmad Ibrahim a 
surclassé tous les autres concurrents et 
montré de réelles aptitudes pour la course ; 
il est maintenant question de l’inscrire dans 
un club d’athlétisme dans lequel il pourra 
trouver un encadrement adapté à son 
potentiel.
Pour toutes ces activités et principalement 
pour le français, l’informatique et l’atelier 
vélos, ils recherchent de nouveaux 
bénévoles pour étoffer leur équipe. Un 
petit coup de pouce financier pour des 
inscriptions à des examens de français 
ou à des participations sportives serait le 
bienvenu.

PLUSIEURS ASSOCIATIONS 
COOPÈRENT ET NOTAMMENT :
•  L’ASCOM (Association Culturelle 

Omnisport de Mézy) qui vient jouer à des 
jeux de société, une fois par mois, avec 
les résidents et accompagne l’installation 
de ruches dans le jardin,

•  la « Gerbe » d’Ecquevilly, association 
chrétienne de solidarité qui aide par le 
recrutement de réfugiés statutaires en 
contrat d’insertion.

Encore un bel exemple de solidarité ! ;
Geneviève Lacotte

Solidarité

Vous ne connaissez pas la 
micro-folie ? Alors, courez à la 
médiathèque des Mureaux pour 

en savoir plus… Vous y découvrirez trois 
lieux emblématiques de l’art, de la culture, 
de la créativité, de l’imagination à travers 
le numérique :
•  un musée numérique, réunissant les 

chefs-d’œuvre de huit institutions et 
musées nationaux à découvrir : tablettes, 
écran géant pouvant aussi être utilisé en 
espace scénique,

•  un coin détente permettant des expé-
riences de réalité virtuelle…

•  un fab-lab équipé d’imprimantes 3D, 
d’une brodeuse numérique, d’ordinateurs 
ouverts à ceux qui souhaitent développer 
leur créativité.

Un peu plus de précisions pour ceux à qui 
les termes de musée numérique, réalité 
virtuelle et fab-lab parlent peu…
Le musée numérique, c’est la possibilité 
d’accéder sur grand écran à des œuvres 
artistiques en très haute définition. 
Aujourd’hui, ces œuvres sont extraites 
d’une première collection de deux 
cent cinquante chefs d’œuvres, venant 
du château de Versailles, du Centre 
Pompidou, du musée du Louvre, du 
musée national Picasso, du musée 
du Quai Branly-Jacques Chirac, de la 
Philharmonie de Paris, de la RMN-Grand 
Palais et Universcience. Ce musée est 
complété par l’utilisation de tablettes 
tactiles qui permettent d’interagir avec les 
œuvres présentées.
Il y a deux formules pour utiliser le musée 
numérique : la première, en mode « visite 
libre » : il suffit de regarder, sur grand écran, 
le film préparé par la médiathèque à partir 
d’éléments puisés dans les collections 

disponibles, en ayant la possibilité à un 
moment donné d’approfondir sur une 
tablette tactile individuelle des éléments de 
cette œuvre parfois sous forme de jeu ; la 
seconde, en mode « conférencier » pour les 
enseignants par exemple, en construisant 
son film et en préparant, pour les élèves, 
des éléments d’approfondissement à 
regarder ou à manipuler sur les tablettes.
Côté réalité virtuelle, vous chaussez un 
casque et des écouteurs et vous voici 
partis pour un voyage en 3D sur les pentes 
du Mont-Blanc ou dans la station spatiale 
Internationale !
Quant au fab-lab, laboratoire de 
fabrication, il permet d’exprimer sa 
créativité en définissant des objets 
à réaliser, en les programmant et les 
imprimant sur l’imprimante 3D ou en les 
flocant (transposant) sur un T-shirt.
C’est encore un peu abstrait ? Alors allez 
voir. Vous pouvez-même réserver la 
micro-folie pour un anniversaire !
Inspiré des emblématiques Folies de 
Bernard Tschumi, l’architecte du Parc de 
la Villette, d’où la couleur rouge que vous 
retrouverez partout, le projet Novateur 
Micro-folie est porté par le ministère de 
la Culture et coordonné par La Villette. 
Les Mureaux rejoint ainsi les villes ayant 
déjà mis en place cette initiative : Sevran, 
Lille, Denain, Rangoun (Birmanie), Izmir 
(Turquie) mais que vont suivre bientôt 
d’autres villes comme Avignon…
Comme l’a souligné François Garay, maire 
des Mureaux lors de l’inauguration le 
12 janvier dernier, la micro-folie est un outil 
qui propose la culture pour tous, accessible 
à tous et avec tous… Elle donne aussi 
l’envie, après les visites virtuelles, d’aller 
« pour de vrai » dans les musées ! ;

Véronique Schweblin

La micro-folie des Mureaux  
se dévoile

Et si on parlait de solidarité.....

C’est un mot que l’on apprécie car 
il fait penser à l’aide mutuelle entre 
les hommes. Il évoque pour beaucoup 
des liens entre les hommes qui 
répondent les uns des autres pour 
un but commun dont chacun est 
responsable et bénéficiaire. Il évoque 
aussi un sentiment profond qui 
pousse les hommes à être pénétrés 
de la souffrance de leurs frères proches 
ou lointains. Cela se traduit au-delà 
d’une compassion par la volonté d’agir 
pour le bien de tous.

Le premier aspect est à la base 
de la mutualité (ensemble des sociétés 
mutualistes), sociétés qui avant 1945 
s’appelaient sociétés de secours mutuel. 
Ce sont les mutuelles qui fonctionnent 
surtout pour des buts sociaux 
(prévoyance, assurance, protections 
diverses) grâce aux cotisations de leurs 
adhérents. Ceux-ci, aujourd’hui, sont-ils 
tous dans l’esprit « mutuel » ou attirés 
par un tarif ? Plus sombre encore, des 
hommes peuvent laisser faire ou projeter 
ensemble des actions condamnables.

Alors revenons vite à ce besoin 
d’agir d’hommes désintéressés face 
aux souffrances de leurs frères. 
Certains agissent isolément, d’autres 
se regroupent en associations 

qui œuvrent surtout grâce aux dons 
et au bénévolat. Leur but, c’est le combat 
avec ceux en difficulté contre tous les 
aspects de souffrance : santé, famine, 
vie précaire, menaces et atteintes 
physiques, exclusion etc. Elles sont 
d’implantation locale ou mondiale 
et représentent une vraie solidarité avec 
donateurs, exécutants d’actions et toutes 
les personnes secourues.

Une association peut être issue 
d’une religion dont l’orientation 
fondamentale est ceux qui souffrent ; 
c’est le cas du Secours Catholique. 
En regardant un instant l’histoire 
du peuple de Dieu, intuitivement 
nous voyons la solidarité qui implique 
les relations entre humains, règles 
communes et services mutuels face 
aux épreuves.

La solidarité a donc toujours existé 
et continue partout et à tous niveaux. 
Mais il faut qu’elle imprègne encore 
plus de responsables locaux ou 
mondiaux pour lutter contre les causes 
des souffrances. Ainsi irons-nous 
encore mieux vers un monde plus juste 
pour l’homme. Mais tout est fondé 
sur un autre mot tellement important : 
aimer. ;

Jacques H.
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ANNONCEURS N’OUBLIEZ PAS DE RENOUVELER  
OU DE SOUSCRIRE VOTRE CONTRAT DE PUBLICITE POUR 2018

qui paraitra gratuitement sur notre site internet

8
Venez visiter notre site 
echosdemeulan.fr 

 
Hors vacances  
scolaires ........................
 Samedi 18h30 Vaux
 Dimanche 10h30  Meulan 
  10h30 Triel 
  18h30 Triel
 

Pendant les vacances 
scolaires ........................
 Samedi 18h30 Vaux
 Dimanche 10h Meulan 
  11h30 Triel 
 

En semaine ..............
 Juziers (Ste Rita) le jeudi à 9h.
 Meulan le vendredi à 9h.

 Triel le jeudi à 7h.  
  le mercredi et le  
  vendredi à 19h15.
 Vaux (Ste Rita) le mardi à 9h.
 Maisons de retraite : 
 Vaux ORPEA  14 fév. à 17h 
 Brigitte Gros  21 fév. à 16h30 
 Mézy, Médicis  28 fév. à 15h30 
 Châtelain Guillet  7 fév. à 16h15 
 

Secrétariat  
du Groupement  
paroissial ..............................
Presbytère de 
• Triel  
1, place de l’Église 
Tél. : 01 39 70 61 19 
E-mail : pres by te re@ pa roisse-triel.fr 
site Internet :  
www.paroisse-triel.fr
www.facebook.com/paroissedetriel
Accueil* :  du mardi au samedi  

de 9 h à 12 h
Permanences* du curé/confessions* : 
mercredi de 17 h à 18 h 45 (pour les 
jeunes), jeudi pair de 20 h à 22 h 
(écoute/confession), samedi  
de 10 h à 12 h (pour tous).
Permanences* du diacre : mercredi  
de 17 h 30 à 18 h 30 (pour les jeunes).

• Meulan 
23, côte Saint-Nicolas -  
Tél. : 01 34 74 01 09 -  
Email : paroisse.meulan@wanadoo.fr 
site Internet :  
www.secteur-rd-meulan.fr 
Accueil* :  du mardi au samedi  

de 9 h 30 à 11 h 30
Permanences* du vicaire/confessions* : 
samedi de 10 h à 12  h.

Baptêmes  
et mariages ..........................
Prendre contact dès que possible 
auprès du secrétariat du presbytère  
de Meulan pour retenir une date ;  
un an à l’avance pour un mariage  
et plusieurs mois à l’avance  
pour un baptême.

*hors vacances scolaires

Au cours de la messe des cendres, après l’écoute de la 
Parole, le prêtre invite les fidèles à la prière et bénit les 
cendres. « Demandons au seigneur de bénir ces cendres 

dont nos fronts vont être marqués en signe de pénitence ».
Chacun reçoit sur le front ou la tête un peu de cendres tandis que 
le célébrant lui dit : « Convertissez-vous et croyez à l’évangile » 
(Marc 1, 15) ou « souviens-toi que tu es poussière et que tu 
retourneras en poussière » (Genèse 3, 19).
Même si les cendres sont imposées sur le front ou la tête qui est 
le siège de l’intelligence et de la pensée, c’est aussi le cœur qui 
est visé. 
Les paroles, que le célébrant prononce, invitent le croyant à se 
rappeler sa fragilité, à s’interroger sur sa destinée, à se convertir, 
c’est-à-dire à remettre sa vie en conformité avec l’Évangile. C’est 
tout l’enjeu du Carême.
Le Carême c’est quarante jours pour se préparer à la fête de 
Pâques, quarante jours pour revenir à Dieu.
Pour parcourir ce chemin, nous sommes invités à nous donner 
des moyens concrets, dans la prière, le partage, le jeûne et le 
pardon donné et reçu.
La prière : pour consacrer du temps à Dieu, rien que pour lui, 
comme à un ami qu’on aime.
Le partage : pour montrer que l’amour que nous devons avoir 
les uns pour les autres est vrai, qu’il n’est pas seulement dans 
les mots mais dans les actes. C’est une des formes de la charité. 
Le jeûne : pour faire de la place dans son cœur, sortir de ses 
habitudes de confort et ainsi être plus disponible à Dieu et aux 
autres.
Le sacrement de Réconciliation, le pardon de Dieu : pour 
préparer son cœur et se rapprocher de Jésus.
Bon Carême, bon chemin vers Pâques. ;

Christiane et Annick

Dimanche 7 janvier, le père Matthieu Berger fêtait 
ses dix ans de sacerdoce. La messe réunissait une 
importante assemblée de quelque six cents personnes 

de tous horizons, venue l’entourer et prier avec lui. Dans 
son homélie, le père Matthieu a exprimé sa joie et son 
bonheur d’être prêtre, de transmettre et d’annoncer la 
lumière qui brille dans nos ténèbres, l’espérance, le Christ. 
«[…] Le don du sacerdoce, c’est un cadeau de Dieu, je le 
reçois chaque jour dans ma vie de prière. Le sacerdoce 
est une surabondance de grâces... Je n’ai jamais regretté, 
jamais, d’avoir dit oui ! Même dans les moments très 
difficiles du ministère... Suivre le Christ, c’est accepter 
aussi qu’on nous crucifie… Ce qui m’émerveille c’est que 
le Seigneur accomplit son dessein de salut à travers nos 
faiblesses et nos pauvretés. […] Quelle joie de passer ma vie à 
essayer de pénétrer toujours plus le mystère « grâce que Dieu m’a 
donnée pour vous » pour toujours mieux vous l’annoncer. […] Ce 
chemin de bonheur je le souhaite à beaucoup ! »
Cette belle messe festive était suivie d’un apéritif et d’un repas 
à la cité saint Martin. Au dessert le père Matthieu a reçu en 
cadeau une magnifique croix du Christ prêtre des artisanats 
monastiques.

A suivi une impressionnante 
expos i t ion  de  dé l ic ieux 
gâteaux réalisés sur le thème 

du sacerdoce, par 
plusieurs paroissiens, 
admirés et commentés 
par le père Matthieu. 
Pour terminer cette 
agréable journée, un 
diaporama présentait 
des photos du père 
Mat th ieu ,  de  son 
enfance dans sa famille, 
de ses engagements auprès de mouvements divers et 

des étapes de son sacerdoce auprès de ses paroissiens. Le père 
Matthieu a été agréablement surpris de la richesse de tous ces 
souvenirs photographiques dont il ignorait l’existence. 
Un grand merci fut manifesté aux organisateurs de cette belle 
journée que nous garderons dans nos mémoires comme un joli 
moment d’émotion et de partage dans une ambiance festive et 
amicale.;

Christiane et Annick

Dix ans de sacerdoce sous le signe  
de la joie

PROCHAINES  
RENCONTRES
MCR LOISIRS
Jeudi 15 février à 14 h 30, 
salle paroissiale de Meulan.

CATÉCHISME
Mercredi 14 février
Messe des Cendres à 17 heures
Église Saint-Martin de Triel

ÉVEIL À LA FOI 
Samedi 10 mars à 15 h 30,  
centre Saint Nicaise Vaux.

PARTAGE DE LA PAROLE  
PENDANT LA MESSE
Pour les enfants de 3 à 7 ans  
les 2e et 4e dimanches du mois  
au cours de la messe de 10 h 30  
en l’église de Meulan.

GROUPE BIBLE
Lundi 6 mars à 14 h 30,  
salle paroissiale de Meulan. ;

DENIER DE L’EGLISE
Le Denier  
nous fait vivre  
et ce n’est pas un 
miracle.  
Peuple  
de baptisés, 
soutiens  
ton Église.

DES MISSIONS, DES HOMMES, 
DES MOYENS
Toute l’année, votre paroisse est 
à votre service... Sacrements, 
célébrations et prière, transmission 
de la foi, accompagnement des 
familles et solidarité pour les plus 
fragiles. Pour assurer ces missions, 
le curé de votre paroisse et son 
équipe vous accueillent, des moyens 
matériels sont déployés.

CES MISSIONS GRATUITES 
ONT UN COÛT
Votre paroisse a mille visages, 
elle a aussi quelques dépenses : 
les rémunérations des prêtres 
et permanents, l’animation et 
formation des bénévoles, les charges 
des différents locaux.

VOTRE DON, UN GESTE 
NÉCESSAIRE POUR VOTRE 
COMMUNAUTÉ PAROISSIALE
La présence d’une communauté 
chrétienne est une vraie richesse : 
donner au Denier de votre paroisse 
est une nécessité pour financer le 
rayonnement de l’Église aujourd’hui 
et s’adapter aux nouvelles missions 
demain.

COMMENT DONNER ?
• En ligne, par carte bancaire : 
c’est simple, rapide, efficace et 
totalement sécurisé http://www.
catholique78.fr/faire-un-don-en-
ligne
•  Vous pouvez également opter pour 

le prélèvement automatique en 
ligne http://www.catholique78.
fr/faire-don-ligne-prelevement-
automatique

•  Par chèque à l’ordre de 
l’Association Diocésaine de 
Versailles (ADV) à renvoyer au 
16 rue Mgr Gibier 78000 Versailles.

Nous vous rappelons que votre don 
donne droit à la réduction habituelle 
d’impôts. ;

Mercredi des Cendres,  
entrée en Carême

Prière de Carême
« Seigneur, mon Dieu,  
donne à mon cœur de Te désirer,
en Te désirant, de Te chercher,
en Te cherchant, de Te trouver,
en Te trouvant, de T’aimer,
et en T’aimant, de racheter mes fautes,
et une fois rachetées,  
de ne plus les commettre.

Seigneur, mon Dieu,
donne à mon cœur la pénitence,
à mon esprit le repentir,  
à mes yeux la source des larmes,
et à mes mains la largesse de l’aumône.

Toi qui es mon Roi,
éteins en moi les désirs de la chair,
et allume le feu de ton Amour.
Toi qui es mon Rédempteur,  
chasse de moi l’esprit d’orgueil,
et que ta bienveillance  
m’accorde l’esprit de ton humilité.
Toi qui es mon Sauveur,  
écarte de moi la fureur de la colère,
et que ta bonté me concède  
le bouclier de la patience.
Toi qui es mon Créateur,  
déracine de mon âme la rancœur,
pour y répandre la douceur d’esprit.
Donne-moi, Père très bon,  
une foi solide,
une espérance assurée  
et une charité sans faille.

Toi qui me conduis,
écarte de moi la vanité de l’âme, 
l’inconstance de l’esprit, l’égarement du cœur,
les flatteries de la bouche, la fierté du regard.

Ô Dieu de miséricorde,
 je Te le demande par Ton Fils bien-aimé,
donne-moi de vivre la miséricorde,
l’application à la piété, 
la compassion avec les affligés 
et le partage avec les pauvres. »

Saint Anselme de Canterbury  
(1033-1109)

Calendrier 
des messes
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Si tous les gars du monde

Peut-être avez-vous vu ce 
film de Christian Jaque en 
1956 ?

Il s’agit d’une chaîne de solidarité 
qui se lie autour d’un chalutier 
en Mer du Nord dont les marins 
sont victimes d’une intoxication 
a l imentaire  morte l le ,  le 
botulisme. Si la solidarité est 
vécue à travers des organisations 
associatives, elle commence toujours par 
un engagement personnel et c’est ce qui 
s’est passé à bord de ce bateau. Seul, un 
mousse musulman n’a pas été affecté par 
la maladie car il ne mange pas de porc. 
Malgré les tensions générées par cette 
situation, il va s’efforcer de venir en aide 
à l’équipage sans se préoccuper de ce qui 
différencie les hommes entre eux et les 
accusations dont il est l’objet.
La radio du bord est en panne et c’est par 
un simple appareil de radio amateur que 

l’alerte sera lancée. L’appel de 
détresse sera reçu en Afrique 
et relayé en France puis en 
Allemagne de l’Ouest (nous 
sommes en période de guerre 
froide) puis en Allemagne de 
l’Est car le médicament s’y 
trouve disponible. La solidarité 
fera que les marins pourront être 
sauvés.
La musique du f i lm a été 

composée par Georges Van Parys et les 
paroles chantées par les Compagnons de 
la Chanson.
Je vous laisse le soin de lire ces paroles, 
sinon de les écouter sur Internet, sans 
oublier de vous poser la question : « Et 
si tous les gars, les femmes, du monde 
décidaient d’être copains… »
Et si c’est le cas, quel visage notre monde 
aurait-il aujourd’hui ? ;

Yves Corvisy

Dévoilement 

Je venais dans une bibliothèque chercher un livre de François 
Cheng. Ne trouvant pas le rayon, je m’adresse à une personne, 
lisant derrière son ordinateur. Elle se lève, empressée pour 

m’aider. En marchant, elle m’avoue ne pas connaître cet écrivain 
de l’Académie française. Je l’encourage à découvrir sa pensée 
profonde et nouvelle, unissant avec intelligence deux cultures et 
surtout deux spiritualités, le taoïsme et le christianisme. Habitué 
à penser les contraires, le « ying » et le « yang », Cheng pense le 
Christ seul Sauveur du monde ainsi : le Christ sur la croix étend les 
deux bras ; des deux côtés, il rejoint pour les vivre deux abîmes : 
celui du mal et celui de l’amour. Il subit l’enfer du mal et rejoint 
les plus suppliciés et les plus humiliés, en vivant l’amour gratuit 
et inconditionnel de Dieu. Seul, Celui qui vit les deux mystères 
totalement peut nous sauver.
Je reviens à ma guide bien intentionnée au milieu du labyrinthe 
des rayonnages de livres. Me questionnant, je n’aborde pas ces 
réflexions théologiques. Je me contente de parler d’un auteur 
qui a une pensée et fait réfléchir. Même parmi les immortels, 
nombreux sont ceux qui étalent un savoir brillant, avec nombre 
de citations, mais qui, le livre fermé, ne nous laissent pas une 
pensée qui nourrit vraiment. « Est-ce que le lire va m’élever ? ». 
Cette question me fait tressaillir, car elle ouvre une brèche qui me 
fait penser à nombre de rencontres où le Christ guette l’ouverture. 
Je lui parle du livre « De l’âme » où Cheng répond en neuf lettres 
à une amie qui lui pose la question : « Qu’est-ce que l’âme ? ».
Elle le prend pour elle et nous revenons lentement à travers le 
dédale des bibliothèques. Ces petits pas sont ceux de sa vie 

qu’elle me confie, avec l’accompagnement 
lourd de deux personnes de sa famille. 
Je l’écoute. Je comprends, car j’ai vécu 
l’accompagnement jusqu’au bout de 
personnes aimées qui entrent dans nos vies 
comme un appel de Dieu. Le sent-elle ? Lui 
fais-je découvrir qu’il y a de la vie et de la 
beauté dans ce qu’elle vit parce qu’il y a 
de l’amour gratuit ? Peut-être ? Toujours 
est-il, l’heure de la fermeture sonnant, qu’elle me lâche : 
« j’ai l’impression de parler à un prêtre ». « Je le suis, » lui ai-je dit, 
non sans penser au Christ avec la samaritaine ou l’aveugle né : 
« Je le suis, moi qui te parle ». 
Joie du dévoilement qui demande du temps et de l’humilité. Il 
faut avoir un peu renoncé à faire voir ou à faire savoir rapidement. 
Et il ne faut pas s’arrêter aux apparences où qu’elles soient. La 
source pure ne désaltère qu’après un long parcours sous la terre. 
Jésus, après trente années de vie ordinaire à Nazareth, cachait, 
sous une apparence qui le confondait avec les autres, le mystère 
d’une vie en profondeur. Il s’étonne lui-même souvent de la joie 
vécue par une rencontre qui devient naissance. De même, dans 
les temps qui sont les nôtres, les apparences de superficialité 
d’une société de consommation cachent des souffrances et des 
attentes fortes et profondes. Il faut les percevoir et se tenir, dans 
le silence et dans la rencontre, le cœur ouvert et disponible à 
l’Autre et aux autres. ;

Baudouin, prêtre

Le pape François nous parle…
À l’approche du Carême, nous vous proposons un commentaire  
de la méditation matinale du pape François du jeudi 26 octobre 2017,  
en la chapelle de la maison Sainte-Marthe.

L’EXAMEN DE CONSCIENCE
Certaines personnes pensent que l’habitude 
de faire un examen de conscience chaque 
jour est une pratique dépassée, qui n’est 
pas pour des chrétiens à la page. Mais la 
lutte qu’a menée Jésus contre le mal n’est 
pas une chose antique, c’est une chose 
très moderne, car elle se trouve chaque 
jour dans notre cœur. Et l’examen de 
conscience accompagne le chrétien dans 
cette lutte, en l’aidant à faire de la place à 
l’Esprit Saint. Tel est le conseil donné par 
le pape qui, en commentant les lectures du 
jour, a abordé le thème de la conversion : 
un chemin qui demande une lutte et un 
engagement permanents. François a tout 
d’abord pris en examen l’Évangile de Luc 
(12, 49-53), dans lequel « Jésus nous dit 
qu’il est venu jeter le feu sur la terre ». Paul 
aussi, en écrivant aux Romains (6, 19-23) 
et en s’excusant « parce qu’il utilise un 
langage humain », explique qu’ils doivent 
changer en tout, changer leur façon de 
penser : « auparavant, tu pensais comme 
un païen, comme un mondain, à présent 
tu dois penser comme un chrétien ». 
Donc, « la conversion concerne tout, le 
corps et l’âme ». Et c’est un changement 
qui ne se fait pas avec un maquillage : il est 
fait par l’Esprit Saint. Assurément, « je 

dois moi-même faire quelque chose pour 
que l’Esprit Saint puisse agir », et c’est 
précisément la lutte dont parle Jésus. C’est 
pourquoi le pape a souligné qu’« il n’existe 
pas de chrétiens tranquilles qui ne luttent 
pas : ceux-là ne sont pas des chrétiens, 
ce sont des tièdes. La vie chrétienne est 
une lutte ». Nous devons apprendre à 

distinguer : la tranquillité ; en effet, « tu 
peux aussi la trouver avec un comprimé », 
comme celui que l’on prend pour vaincre 
l’insomnie. En revanche, « il n’y a pas de 
comprimés pour la paix. Seul l’Esprit 
Saint peut la donner et cette lutte, ce feu, 
t’apporte cette paix intérieure, cette paix 
de l’âme qui donne la force aux chrétiens ». 
Cette lutte intérieure a été témoignée par 
tant de martyrs dans l’histoire de l’Église, 
tant d’hommes et de femmes qui sont allés 
jusqu’à donner leur vie, tant de chrétiens 
silencieux. Mais le pape s’est demandé : 
« comment aidons-nous l’Esprit Saint ? » En 
faisant place dans notre cœur. Voilà alors 

le conseil pratique suggéré par François : 
l’utilité de l’examen de conscience. À la fin 
de chaque journée, il faut se demander : 
« qu’est-ce qu’il s’est passé dans mon 
cœur aujourd’hui ? Qu’est-ce que j’ai 
senti ? Qu’est-ce que j’ai fait ? Qu’est-ce 
que j’ai pensé ? Mes sentiments à l’égard 
de mes prochains, de ma famille, des mes 
amis, de mes ennemis : qu’est-ce que j’ai 
senti, ce sentiment est-il chrétien ou n’est-il 
pas chrétien ? Et aller ainsi de l’avant ». Et 
encore : « De quoi ai-je parlé, comment 
ma langue a-t-elle agi aujourd’hui ? A-t-
elle bien parlé ou a-t-elle dit du mal des 
autres ? ». Il s’agit d’une pratique qui nous 
aide à faire place, qui nous aide à lutter 
contre les maladies de l’Esprit, celles que 
l’ennemi sème et qui sont des maladies 
de la mondanité. La conversion est de se 
demander chaque jour : comment suis-je 
passé de la mondanité, du péché à la 
grâce, ai-je fait place à l’Esprit Saint pour 
qu’il puisse agir ? Pour la conversion, deux 
choses sont nécessaires : la générosité, 
qui vient toujours de l’amour, et la fidélité, 
la fidélité à la parole de Dieu. La prière 
ensuite : « Ainsi, nous pouvons servir avec 
loyauté ». ;

Refrain
Si tous les gars du monde
Décidaient d’être copains
Et partageaient un beau matin
Leurs espoirs et leurs chagrins
Si tous les gars du monde
Devenaient de bons copains
Et marchaient la main dans la main
Le bonheur serait pour demain.

1 -  Ne parlez pas de différence 
Ne dites pas qu’il est trop blond 
Ou qu’il est noir comme du charbon 
Ni même qu’il n’est pas né en France 
Aimez-les n’importe comment 
Même si leur gueule doit vous surprendre 
L’amour c’est comme au régiment 
Il n’faut pas chercher à comprendre

2 -  J’ai mes ennuis et vous les vôtres 
Mais moi je compte sur les gars 
Les copains qu’on ne connaît pas 
Peuvent nous consoler des autres 
Tous les espoirs nous sont permis 
Le bonheur c’est une habitude 
Avec deux cent millions d’amis 
On ne craint pas la solitude.

Pour finir
Si tous les gars du monde
Devenaient des copains.

Je dois moi-même faire  
quelque chose  

pour que l’Esprit Saint puisse agir

POUR DEVENIR  
ANNONCEUR  
APPELEZ LE  

01 34 74 26 38
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Nos peines...............
 Sépultures à : 
  Evecquemont  Arlette BOYMOND

  Guy MAÎTRE

 Hardricourt Louise CHEVREL

 Meulan  Jeanne GOBERT

  Christelle LE ROUX

  Jacqueline DUBOC

 

 
 
 Mézy  Ginette CORNU

  Micheline VILLATTE

  Dominique MAILLARD

 Tessancourt  Françoise LE TADIC

 Vaux  Maryvonne TESSIER

     Dans nos paroisses…

Le 30 novembre 2016, à l’occasion 
des trois cent cinquante ans de 
l’Académie de France à Rome, 

la Poste française et la Poste italienne 
émettent ensemble un timbre qui repro-
duit un dessin à l’encre du peintre Charles 
Errard (1606-1689), rival de Charles Le 
Brun et premier directeur de l’Académie 
de France à Rome. Non signé, ce dessin 
serait resté anonyme sans les recherches 
de l’historien Emmanuel Coquery, qui fut 
pensionnaire de la Villa Médicis et a été en 
mesure d’identifier son auteur il y a peu.
Fondée en 1666 par Louis XIV, à 
l’instigation de son ministre Colbert, la 
mission première de l’Académie de France 
à Rome est d’accueillir en résidence de 
jeunes peintres et sculpteurs distingués 
par le Grand Prix de Rome, pour parfaire 
leur formation. L’Académie permettait 
aux jeunes Français de se familiariser 
avec les lois de l’esthétique classique en 
se retrouvant face aux meilleurs modèles. 

À l’époque, à l’exception de quelques 
reproductions de bon niveau, il était 
impossible pour un artiste d’être touché 
par la grâce des chefs-d’œuvre sans se 
rendre sur leur lieu de (Re-)naissance : 
l’Italie.
La mission de l’Académie évolua ; de 
nouvelles disciplines furent accueillies : 
la gravure, l’architecture, la musique, 
plus récemment les lettres, le cinéma, la 
photographie ou l’histoire de l’art... Depuis 
1969, un concours d’entrée a remplacé 
le Prix de Rome. L’Académie occupa 
divers palais de la Ville éternelle avant de 
s’installer en 1803 dans la prestigieuse Villa 
Médicis, sur la colline du Pincio.
La Villa est un palais entouré de vastes 
jardins qui doit son style Renaissance 
actuel au Florentin Bartolomeo 
Ammanati, architecte du cardinal 
Ferdinand de Médicis, qui avait acquis 
le domaine à la fin du XVIe siècle. Ainsi, 
il y a trois cent cinquante ans, alors 

que l’un de nos deux pays ne portait 
même pas encore son nom moderne, le 
dialogue entre nos cultures se renforçait, 
se retrouvait gravé dans le marbre (des 
statues de la Renaissance).
Cette émission postale est une autre 
expression du lien franco-italien, pour 
ne pas dire gallo-romain ! ;

L’amicale philathélique meulanaise
 (d’après notice « La Poste »)

Trois cent cinquante ans de l’Académie de 
France à Rome - Villa Médicis par Georges Rabaroux

L’ours blanc
(quelques vers inspirés par une photo  
parue dans la revue « 30 millions d’amis »)

Le froid ne l’atteint pas, il dort sur la banquise,
Trouvant le sol gelé comme une couche exquise,
Il ne craint pas la neige et séjourne dehors,
Son pelage est épais et protège son corps :
C’est l’ours blanc, le seigneur qui règne sur l’Arctique,
Sa couleur l’y confond, mimétisme authentique.

Georges Rabaroux

 

EN FÉVRIER 
 Samedi 10  • Juziers – salle du Bourg ................. Soirée costumée

 Dimanche 11 • Meulan – ferme du Paradis........... Après-midi dansant

 Vendredi 16  • Vaux – espace M. Cuche ............... Don du sang

 Samedi 17  • Juziers – salle du Bourg ................. Repas de solidarité

 Mercredi 21  • Vaux – espace M. Cuche ............... Cinéma

 Mercredi 28  • Vaux – espace M. Cuche ............... Cinéma

EN MARS 
 Vendredi 9  • Juziers – 39 rue des Ruisselets ..... Café musical

 Samedi 10   • Hardricourt – salle polyvalente ... Soirée 80’s 
 
Meulan  - délégation de la Croix-Rouge - 
Vestiboutique
Les mardis et jeudis de 10 h à 12 h et 17 février, 17 et 31 mars  
et les samedis de 10 h à 16 h sans interruption.
Destockage de vêtements jeunes et adultes - Local de la Croix Rouge  
27, rue Gambetta Meulan (à l’emplacement de l’ancienne Gendarmerie).

Dates à retenir


